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Les errements de « la Lettre du Continent »
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Echos des Bénéficiaires 
des Produits FNFI

« Le crédit 
AGRISEF a restauré 
la confiance que 
j’avais en moi de 
pouvoir me prendre 
en charge »

Le sacro-saint principe de la confraternité aurait peut-être voulu que Togo Matin se garde de réagir sur ce qu’il 
considère ni plus ni moins comme des errements « journalistiques ». C’est heureusement ou malheureusement 
ce même principe de confraternité, terme ô combien équivoque, qui nous oblige à réagir, suite à la livraison 
N°800 du 15 mai 2019, de « La Lettre du Continent ». Sans rien nuancer et sans rien édulcorer en effet, le filet 
de nos confrères, sous le titre : « Omar Arouna coache Direct Média », affirme que : « Le groupe de médias 
togolais Direct Média vient de s’attacher les services du cabinet de Conseil américain Global Specialty….Omar 
Arouna doit notamment accompagner le groupe de presse togolais dans la diversification ...

MISE AU POINT

CULTURE
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PAGE 11 Opposition togolaise, 
plus cigale que fourmi 

Le cinéma togolais 
représenté

La population, les pieds dans l’eau
Inondations en saison pluvieuse

Après son regrettable boycott des dernières élections législatives du 20 décembre 2018, l’opposition togolaise – 
du moins, celle qui se dit légitime et légale – annonce son intention de participer aux élections locales prévues 
pour se tenir le 30 juin prochain. Mais, comme surprise par la pression du temps, elle se rend compte que son 
éternelle logique de cigale, lui fait plus de mal que du bien. Mais dans sa vraie-fausse démarche de conquête 
du pouvoir, cette opposition « visiblement » soudée à la veille des dernières législatives, rend déjà audibles ici 
et là des engueulades, préludes aux véritables déchaînements d’invectives, sur fond de division et de sons de 
cloches dissonants.

Lancement du 
projet Thimo à 
Zafi dans le Yoto

La 72ème édition du Festival de 
Cannes s’apparente à un conte 
de fée. Aucun pays ne voudrait 
se faire conter un tel événement. 
En effet, pour une première, le 
prestigieux festival international 
du cinéma « Cannes », a organisé 
un pavillon Afrique au sein 
duquel des échanges se feront 
entre producteurs, réalisateurs, 
scénaristes, acheteurs, 
investisseurs ...

Emplois des jeunes en 
milieux ruraux

Festival de Cannes

« Fabuliste et fabuleuse »,

Dans beaucoup de localités à Lomé, l’après-pluie est toujours 
scabreux pour les habitants. Depuis hier, une partie de la population 
d’Agbalépédogan éprouve énormément de difficultés à se déplacer. 
Problème, la pluie intervenue nuitamment la veille n’a pas été sans 
conséquences. Une situation déroutante que riverains et usagers 
tentent de raconter.

Après le lancement le 6 février 
2018 du projet de Filets sociaux 
et services de base (FSB) et du 
projet d’opportunités d’emploi 
pour les jeunes ...
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Echos des Bénéficiaires des Produits FNFI
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Bénin / 8ème législature
La nouvelle Assemblée s’installe 
sous haute surveillance militaire

Instagram
Comment améliorer son 
engagement ?

Soins de visage
Des recettes de beauté à faire 
soi-même

Les carottes
Un allié pour la croissance des 
cheveux

« Le crédit AGRISEF a restauré la confiance 
que j’avais en moi de pouvoir me prendre en 
charge », Kokou TONGUE, Bénéficiaire AGRISEF

C’est dans un 
village situé à une 
dizaine de km au 

nord de Dapaong, que 
depuis bientôt deux 
ans, Kokou TONGUE, la 
quarantaine d’âge se 
rend tous les matins 
dans sa superficie d’un 
hectare pour s’adonner 
à son activité préférée, 
le maraîchage. Pour 
lui, remuer la terre à 
longueur de journée, y 

introduire des graines 
ou des petits plants 
et progressivement 
voir sa semence se 
transformer en produits 
comestibles, cela 
relève quelque peu du 
divin. Et pour lui, cette 
activité est source de 
bonheur. Mais, confie-
t-il, tout ceci n’était pas 
possible sans le coup de 
pouce que lui a donné le 
FNFI, à travers COOPEC 

SIFA, une institution de 
microfinance partenaire 
dans la région.
‘’ J’avais déjà la petite 
terre cultivable que 
m’a légué mes parents. 
Mais pour exploiter 
convenablement cette 
parcelle et s’attendre à 
de bonnes productions 
à terme, il me fallait 
un repère financier 
pour pouvoir acheter 
des semences ou des 

Vendredi 17 mai 2019, Echos des bénéficiaires des produits du FNFI 
dépose ses valises à Dapaong, région des savanes, pour partager avec 
vous les témoignages d’un des milliers de bénéficiaires des produits du 
Fonds National de la Finance Inclusive. Avec le premier cycle de crédit 
AGRISEF ; Monsieur TONGUE Kokou, la quarantaine, exerce actuellement 
le maraîchage, activité qui selon lui permet d’être très heureux et de 
gagner le pari de son devenir. Reportage…

petits plants que je 
devais mettre en terre. 
C’est donc comme ça 
que j’ai été amené à me 
rendre à COOPEC SIFA 
ici à Dapaong pour leur 
expliquer ma situation. 
Les échanges entre moi 
et les agents de crédit 
ont été très fructueux 
et j’ai été informé de 
l’existence notamment 
du produit AGRISEF 
du FNFI qui justement 
pouvait me permettre 
de me lancer dans mon 
activité de maraîchage. 
Et justement le FNFI 
m’a permis grâce à 
son produit agricole 
d’avoir une première 
tranche de crédit d’un 
montant de 100.000 
FCFA qui m’a aussitôt 
permis de débuter mon 
activité. Actuellement, 
je cultive des carottes, 
des choux, du piment 
vert, des aubergines…
Je dois avouer que 
mes productions sont 
très bonnes, vu que 
je me donne à fond 
dans l’exercice de mon 
activité. Le crédit 
AGRISEF a restauré la 
confiance que j’avais 
en moi de pouvoir me 
prendre en charge. 
Quand on a envie 
d’exercer une activité 
et que l’on manque de 
soutien financier pour 

pouvoir aller de l’avant, 
on est quelque peu 
déçu, démotivé. Mais 
quand vient le moment 
où un coup de pouce 
financier nous permet 
de prendre notre 
envol, notre bonheur et 
dignité se retrouvent 
restaurés’’.

Notre jeune agriculteur 
nous confie qu’il a 
assez de projets. A 
court terme, solder 
son premier crédit, 
obtenir le second 
crédit et diversifier son 
activité avec la culture 
de nouveaux produits. 
Son rêve, devenir dans 
sa localité un grand 
maraîcher qui pourrait 
servir d’exemple aux 
autres jeunes qui 
veulent exercer plus 
tard ce métier.

‘’Pas de rêve d’un 
ailleurs, c’est évident 
que l’on peut rester dans 
sa localité, exercer une 
activité de son choix et 
se prendre en charge 
c o n v e n a b l e m e n t ’ ’ , 
nous confie en guise 
de conclusion Kokou 
TONGUE, arrosoir à la 
main en train de donner 
des jets d’eau à ses 
jeunes plants.

KD

Kokou TONGUE



TOGOMATIN N° 551 DU VENDREDI 17 MAI 20193

MISE AU POINT
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... de son contenu et dans 
l’élargissement de son offre 
numérique, moyennant 
un tarif honoraire de 1500 
$. Direct Média qui édite 
notamment le quotidien 
Togo Matin est proche de 
Faure Gnassingbé. Plusieurs 
conseillers du président 
togolais ont participé à la 
création de Direct Média à 
l’instar de Toba Tanama, actuel 
Directeur de l’information 
et de la communication au 
sein du cabinet de Faure 
Gnassingbé…. ». 
Faut-il se surprendre que sous 
la plume des journalistes d’un 

organe de presse, s’élaborent 
des tissus de mensonges, de 
fake news, à l’encontre d’un 
autre organe de presse ? 
Hélas, oui, malgré un 21ème 
siècle lumineux, il existe 
des journalistes marrons et 
soupeurs qui effraient par 
leur laideur professionnelle et 
morale. Tribunes de vérité, par 
vocation et par destination, 
ces organes de presse – 
tenus par des journalistes qui 
se comportent comme aux 
heures sombres de la presse 
– sont devenus par la force de 
ces derniers, de hauts lieux 
de dénie de l’éthique et de 
la déontologie, où fleurit un 
clientélisme de pire espèce.

Juste pour rappel ! Togo 
Matin a été créé en 2015 plus 
d’un an avant la nomination 
de son fondateur comme 
Directeur de l’information 
et de la communication à la 
Présidence de la République. 
Voudrait-on insinuer que 
le projet de nomination de 
M. Toba Tanama comme 
conseiller était prévu avant 
la création du journal ? Les 
statuts de Direct Média 
société éditrice du quotidien 
sont disponibles avec 
l’identité des actionnaires 
clairement affichés. L’opacité 
dans la gestion ne fait pas 
partie des principes de travail 
du journal. 

L ’ i m a g i n a t i o n 
dangereusement fertile de 
« la Lettre du Continent » 
l’amène jusqu’à inventer des 
partenaires auxquels on 
paierait 1500 dollars par heure 
pour une diversification de 
l’offre. Mais diantre ! Sommes-
nous toujours dans le 
journalisme ou dans la broderie 
ou dans une épicerie ?
Si nous étions en télévision, 
nous nous serions persuadés 
que nos confrères sont 
fondés de procéder ainsi, car 
la technique voudrait que 
l’image à la source soit prise 
à l’envers, avant de pouvoir 
parvenir aux téléspectateurs 
à l’endroit. Mais, là nous 

sommes bien en presse 
écrite. Loin de nous, l’idée de 
donner quelque leçon à nos 
confrères. Et ce d’ailleurs, 
par respect du principe de la 
confraternité.

Nous estimons alors que 
cette solidarité ou cette 
confraternité doit être 
respectée, de part et d’autres 
sans pousser les bouchons 
de la dérive entraînant une 
certaine décrédibilisation 
du métier. Une solidarité à 
une seule vitesse ! Pas de 
deux poids, deux mesures 
génératrice de frustration et 
de division.

La Rédaction

Lentement mais sûrement, 
le Togo s’achemine vers 
l’élection historique du 30 

juin 2019. Afin de permettre 
à tous de participer à 
ces élections comme le 
souhaitent d’ailleurs les plus 
hautes autorités du pays 
dont le chef de l’Etat Faure 
Gnassingbé, une révision 
électorale a démarré hier et 
se poursuit jusqu’au samedi 
18 mai 2019. La Ceni par la voix 
de son président annonce 

que l’opération se fera en une 
seule zone sur toute l’étendue 
du territoire national. Ainsi 
donc, les opérateurs de saisie 
et autres agents électoraux 
ont été rappelés, formés et 
redéployés il y a quelques 
jours. 
Contrairement aux 
législatives, pour cette fois, 
plusieurs partis politiques et 
organisations de la société 
civile ont convié les Togolais 
à aller se faire recenser. 

Révision des listes électorales
La Ceni prend les dispositions 
nécessaires pour faciliter les opérations
Dans un discours prononcé mercredi dernier, le président 
de la Commission électorale nationale indépendante 
(Ceni), Tchambakou Ayassor, a officiellement lancé la 
phase de révision des listes électorales pour les élections 
des conseillers municipaux.

Même Monseigneur Kpodzro 
qui n’a pas été tendre avec 
le pouvoir ces derniers mois 
s’inscrit dans le processus 
et appelle les Togolais à 
aller massivement se faire 
enregistrer.
Quelques heures avant 
le démarrage de cette 
importante opération, le 
président de la Ceni a adressé 
un message de mobilisation 
générale à l’endroit de la 
population. « Au regard de 
l’importance que revêt cette 
opération pour la fiabilité 
de notre fichier électoral, 
je voudrais, au nom de la 
Commission électorale 

Dans la classe politique, 
tout indique que la 
prochaine échéance 

électorale majeure, c’est-à-
dire les Locales - qui n’ont 
plus eu lieu au Togo depuis 30 
ans - n’est plus très loin. Et au 
sein de « l’opposition », des 
jeux de chaises musicales 
se font entendre. Posture 
ou repositionnement, les 
prises de position de partis 
importants comme moins 
importants sont déjà en 
marche. On entend même 
en sourdine telle formation 
suspectée telle autre 
d’entretenir de l’ambiguïté sur 
sa place sur l’échiquier, d’être 
en accointances avec l’action 
de la majorité présidentielle…
On a pu même voir des scènes 
cocasses d’un bureau exécutif 

démettant son président et 
celui-ci réaffirmer qu’il est 
bien en place et qu’il n’y a pas 
un autre président-fondateur. 
Concrètement, par exemple, 
le parti des Togolais, comme 
toujours obnubilé par la 
logique déjà désuète de 
la Coalition des 14 partis, 
vient de se déclarer forfait, 
pour les Locales du 30 juin, 
en dénonçant un fichier 
électoral « impropre ». « Le 
cœur même d’une élection 
: c’est le fichier électoral. 
Si le fichier est impropre, 
les élections ne peuvent 
pas être démocratiques et 
transparentes. Ce minimum 
n’existe pas dans les élections 
à venir », prétexte le parti de 
Nathaniel Olympio. Pourtant, 
ses alliés d’hier, avec qui il 

s’offrait en carnaval dans les 
rues de Lomé, hier, sont pour 
certains, bien représentés 
à la Commission Electorale 
Nationale Indépendante 
(CENI), le seul organe habileté 
et légitime à trancher de la 
question du fichier électoral. 
Pour d’autres alliés d’hier 
du Parti des Togolais, le ton 
est même à l’empressement 
pour prendre part à ces 
Locales. Ainsi, même en 
rangs dispersés, les quelques 
partis encore membres de la 
Coalition, comme l’ANC, de l’ex 
Chef de file de l’opposition, 
annoncent leur participations 
à ces élections et mobilisent 
les troupes pour la révision 
des listes électorales, qui a 
d’ailleurs démarré hier.
Les 7 partis politiques 

« Fabuliste et fabuleuse »,
Opposition togolaise, plus cigale que fourmi 
Après son regrettable boycott des dernières élections législatives du 20 décembre 2018, 
l’opposition togolaise – du moins, celle qui se dit légitime et légale – annonce son intention 
de participer aux élections locales prévues pour se tenir le 30 juin prochain. Mais, comme 
surprise par la pression du temps, elle se rend compte que son éternelle logique de cigale, lui 
fait plus de mal que du bien. Mais dans sa vraie-fausse démarche de conquête du pouvoir, cette 
opposition « visiblement » soudée à la veille des dernières législatives, rend déjà audibles ici et 
là des engueulades, préludes aux véritables déchaînements d’invectives, sur fond de division 
et de sons de cloches dissonants.

encore présents au sein de 
la coalition de l’opposition, 
ont même signé en début de 
semaine, une charte devant 
régir le regroupement, et 
décidé de présenter des listes 
communes pour les élections 
locales du 30 juin.
Toute analyse faite, il semble 
évident que face aux enjeux 
de ces Locales, l’opposition, 
« cette opposition qui se 
dit légale et légitime », a 
plus de pressions et est plus 
angoissée, qu’un parti au 
pouvoir, qui au temps chaud 
a dû travailler, aussi bien 
pour mobiliser ses troupes 
pour les inscriptions sur les 
listes électorales, que pour 
réussir le pari de la tenue 
des élections législatives. 
Avec en fin de compte, le plus 
important nombre de sièges 
remportés.
La facette principale de 
leur activité négligée par 
les fabulistes, au temps « 
de la disette », au temps 
chaud, ayant bien dansé et 
fait danser leurs militants 
et sympathisants au cours 
des manifestations, les 
voilà pris entre le marteau 
et l’enclume, tentant par ici 

des signatures de charte, 
par-là, des mobilisations 
pour l’inscription sur la liste 
électorale, le tout sur fond 
de dénonciations du bout des 
lèvres. Tout ce qu’ils auraient 
dû faire véritablement en 
temps de crise.  
Fabuliste et fabuleuse, cette 
opposition a toujours ignoré 
qu’un leader politique est 
une boussole indicatrice 
pour des milliers de militants 
ou sympathisants. A faire 
toujours, comme aux débuts 
de l’ère de la démocratie, le 
choix de la cigale, on finit 
par se décrédibiliser et 
courir follement pour tenter 
vainement de rattraper le 
passé…
« La Cigale et la Fourmi », 
l’une des plus célèbres fables 
de l’histoire, attribuée à Esope 
et reprise, entre autres, par 
La Fontaine, nous enseigne 
en effet que les vertus de 
l’épargne et du labeur sont 
récompensées et la paresse 
punie. Dans le contexte 
politique togolais, cette 
fable aura trouvé meilleure 
chaussure à ses pieds, avec 
une surprenante opposition.

Dieudonné Korolakina

nationale indépendante 
(Ceni), inviter tous les 
citoyens à se rapprocher, 
chacun,  de son Centre de 
recensement et de vote (CRV) 
pour s’assurer de sa présence 
sur les listes électorales 
nationales qui serviront aux 
prochaines élections des 
conseillers municipaux », a 
déclaré Tchambakou Ayassor. 
Les citoyens togolais des 
deux sexes, âgés de 18 ans 
révolus, jouissant de leurs 
droits civiques et politiques 
et n’étant dans aucun des cas 
d’incapacité prévu par la loi 
sont concernés.

Doivent aussi aller se faire 
recenser, les Togolais des 
deux sexes qui ont l’âge 
de voter et qui n’ont pas 
pu s’inscrire sur les listes 
électorales en 2018. Les 

Togolais des deux sexes 
qui auront 18 ans révolus, 
avant la clôture définitive 
des opérations de révision 
des listes électorales ainsi 
que les Togolais en âge de 
voter qui ont perdu leur 
carte d’électeur, sont aussi 
appelés.

Enfin, les Togolais âgés 
de 18 ans révolus qui ont 
changé de domicile suite 
à une affectation, ceci en 
vue de leur transfert dans 
les nouveaux centres de 
recensement et de vote de 
leur résidence, doivent se 
faire signaler. Autant de 
mesures pratiques prises 
par la Ceni pour permettre 
aux Togolais de voter dans de 
bonnes conditions le 30 juin 
prochain.

E. Dadzie
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Roch Marc Kabore

Panique après l'explosion 

Siège de l'Assemblée nationale béninoise

Une barricade de sécurité au Burkina-Faso

ETRANGER

Ellen Johnson Sirleaf

Bénin / 8ème législature

La nouvelle Assemblée s’installe sous haute surveillance militaire
La nouvelle Assemblée nationale, dans laquelle ne siègent que des députés des deux partis 
de la mouvance présidentielle a officiellement été installée hier jeudi 16 mai à Porto-Novo. 
Malgré les craintes, aucun incident n'a été observé dans la capitale politique du Bénin, où 
un important dispositif sécuritaire avait été déployé.

Au Palais des 
gouverneurs, les invités 
étaient triés sur le 

volet. Pour des « raisons 
de sécurité, la cérémonie 
d’installation n’a pas été 
ouverte à beaucoup de 
monde », reconnaît un 
cadre parlementaire, sous 
couvert d’anonymat. Trois 
corps ont été mobilisés pour 
cela : Garde républicaine, 
para-commandos et CRS. 
Du jamais vu dans le pays. 
Le contrôle à l’entrée de 
l’hémicycle n’était pas loin 
de ce que l’on voit dans les 
aéroports internationaux.
Sur l’absence des 
représentants des 
Parlements de la sous-

région, qui créé la polémique, 
il a tenu à préciser que « selon 
la tradition, ils sont conviés à 
l’investiture du bureau élu de 
l’Assemblée nationale ».
Sur les 83 députés, 62 
avaient fait le déplacement 
pour les premiers pas de 
cette Assemblée au sein de 
laquelle, pour la première fois 
depuis 1995, aucun parti de 
l’opposition ne siège. Pour les 
quatre prochaines années, le 
pouvoir législatif sera en effet 
tenu au Bénin par deux partis 
se réclamant de la mouvance 
présidentielle, le Bloc 
républicain (BR, 36 députés) 
et l’Union progressiste (UP, 
47 députés).
Le doyen d’âge a prononcé 

un discours dans lequel 
il a reconnu que le Bénin, 
modèle démocratique, a 
bravé des moments de peur 
et d’inquiétude. « Notre pays 
n’en a pas besoin », a-t-il dit, 
et il a plaidé pour le dialogue 
et l’apaisement.
L’élection du président et 
du bureau de l’Assemblée 
composé de deux vice-
présidents, deux questeurs 
et deux secrétaires 
parlementaires, a été 
fixée à ce vendredi 17 
mai. Selon Abdoulaye 
Bio Tchané, ministre en 
charge du Développement 
élu député, dont le nom a 
été cité comme candidat 
potentiel au perchoir, les 

représentants des deux 
formations politiques 
devraient se concerter dans 
la soirée de ce jeudi pour 
parvenir à consensus sur les 
candidatures aux différents 
postes du bureau.
« Les règles simples de la 
démocratie veulent que le 
président de l’Assemblée 
provienne de la liste 

majoritaire ; il n’est pas 
raisonnable que le Bloc 
républicain ait de prétention 
sur ce poste », a déjà 
prévenu Gildas Agonkan (UP), 
suppléant du ministre de la 
Défense Fortuné Nouatin 
après avoir lui-même siégé 
au sein de l’Assemblée 
précédente.
T.M.

Quasiment quatre ans 
jour pour jour après la 
tentative de putsch de 

2015, la justice burundaise 
a ordonné le 15 mai « la 
saisie des biens meubles et 
immeubles se trouvant sur 
le territoire » appartenant 
à 32 personnalités, parmi 
lesquelles des militaires 
ainsi que plusieurs 
activistes et opposants en 
exil hostiles au troisième 
mandat du président Pierre 

Nkurunziza, afin que ceux-
ci soient « exploités par 
l’État».
Le général Godefroid 
Niyombare figure en 
tête de la liste publiée 
par le ministère de la 
Justice. Ancien chef des 
renseignements, premier 
chef d’état-major hutu 
de l’armée burundaise 
aujourd’hui en exil, il a été 
l’un des instigateurs du 
coup d’État contre Pierre 

Nkurunziza qui briguait 
à l’époque un troisième 
mandat controversé.
On distingue aussi parmi 
les personnalités visées 
des opposants politiques 
comme Jean Minani un 
des leaders du Cnared, 
plateforme d’opposition 
en exil et Alexis Sinduhije, 
leader du Mouvement pour 
la solidarité et la démocratie 
(MSD), que Bujumbura 
soupçonne d’être à la tête 

Burundi / Tentative de coup d’Etat

La justice saisit les biens des opposants et des militaires condamnés
Le président de la Cour suprême et le procureur général de la République burundaise ont 
annoncé la saisie des biens d'opposants en exil et de militaires condamnés pour complicité 
dans la tentative de coup d'État des 13 et 14 mai 2015.

d’une rébellion armée. Tous 
font l’objet d’accusation de « 
complicité » dans le putsch 
de mai 2015. Contacté par 
Jeune Afrique, le ministère 
de la Justice n’a pas répondu 
à nos sollicitations.
L’investiture le 25 avril 
2015 de Pierre Nkurunziza 
comme candidat du CNDD-
FDD pour un troisième 
mandat à la tête du 
Burundi avait déclenché 
une vague de protestation 
dans le pays. Plusieurs 
rassemblements d’ampleur 
avaient alors débuté dans 

la capitale Bujumbura 
avant d’être violemment 
réprimés.
Les violences et la 
répression qui ont 
accompagné la crise post-
électorale auraient fait 
au moins 1 200 morts et 
déplacé plus de 400 000 
personnes entre avril 2015 
et mai 2017, d’après les 
estimations de la Cour 
pénale internationale, qui 
avait ouvert une enquête 
sur les crimes commis 
pendant cette période.

Jeune Afrique

Burkina-Faso / Lutte contre le terrorisme

Une loi sur l’état de siège et d’urgence adoptée par les députés
Les autorités burkinabé viennent de renforcer leur dispositif légal en matière de lutte 
contre le terrorisme et de sécurité du territoire. Ce mardi 14 mai 2019, l'Assemblée nationale 
a adopté la loi relative à l'état de siège et d'urgence au Burkina Faso. Cette nouvelle loi 
vient combler un vide juridique face à ce genre de situations. La nouvelle loi abroge la loi 
organique de 1959 relative à l'état d'urgence au Burkina et apporte une innovation.

En effet, même si la 
Constitution du 2 juin 
1991 prévoyait dans son 

article 58 que « le président 
du Faso décrète, après 
délibération en Conseil des 
ministres, l'état de siège 
et d'urgence », aucune loi 
récente ne régissait ou ne 
définissait ces situations, 
alors que la situation 
sécuritaire du pays face à 
l'évolution du terrorisme 
depuis 2016 ne cessait de 
se dégrader.
Selon la nouvelle législation, 
l'état d'urgence est décrété 
dans une situation de 
crise permettant aux 

autorités administratives 
de prendre des mesures 
exceptionnelles en matière 
de sécurité qui sont 
susceptibles de porter 
atteinte aux droits et 
libertés des personnes.
Quant à l'état de siège, il 
est défini par la nouvelle 
loi comme « un régime 
exceptionnel de police qui 
a pour effet de transférer 
aux autorités militaires 
l'exercice des pouvoirs 
publics ». Ainsi, au cours 
d'un état de siège, les 
pouvoirs dont l'autorité 
civile est investie pour le 
maintien de l'ordre public 

sont dévolus en tout 
ou en partie à l'autorité 
militaire. L'état de siège 
peut être déclaré par le 
chef de l'Etat sur tout ou 
une partie du territoire 
national en cas de péril 
imminent pour la nation 
résultant, notamment d'une 
insurrection armée ou 
d'une invasion étrangère, 
stipule la nouvelle loi.

Depuis 2015, le Burkina 
Faso, membre du G5 
Sahel, est confronté à une 
succession d'attaques 
terroristes qui ont visé 
la capitale Ouagadougou 

à plusieurs reprises. Ces 
derniers mois, plusieurs 
régions frontalières du 
Mali et du Niger sont 
régulièrement visées par 
des attaques terroristes 
qui ont fait des centaines 
de victimes, notamment 
dans les rangs des forces 
de sécurité.
L'amplification des 

menaces sécuritaires 
constitue d'ailleurs l'un 
des principaux facteurs 
qui risquent de plomber la 
dynamique de croissance 
du pays selon plusieurs 
analyses, et afin de faire 
de face, le gouvernement a 
fait de cette menace une de 
ses priorités en 2019.

T.M.
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Whatsapp

La vie privée des utilisateurs exposée 
à cause d’une faille de sécurité
Une faille de sécurité menace la vie privée des utilisateurs de l’application de messagerie 
Whatsapp. La menace proviendrait d’un logiciel d’espion israélien.

Si vous utilisez toujours 
une ancienne version 
de Whatsapp, vous 

n’êtes pas à l’abri de cette 
faille. En effet, l’application 
de messagerie est victime 
d’une menace depuis 
plusieurs mois déjà. Une 
faille sécuritaire a été 
détectée et permet à un 
logiciel espion d’avoir 
accès aux données de votre 
téléphone.

Par un simple appel, 
le logiciel espion peut 
collecter et transférer 

des informations sur 
le téléphone d’un autre 
utilisateur. Peu importe si 
vous répondez à cet appel 
ou pas. Cet appel peut aussi 
être effectué à votre insu.
La faille aurait été 
exploitée pour installer le 
logiciel espion Pegasus, 
développé par NSO Group, 
une entreprise israélienne 
de sécurité informatique 
spécialisée dans les 
logiciels d’espionnage pour 
les gouvernements et les 
autorités. 
Le logiciel espion peut 

activer discrètement la 
caméra et le micro d’un 
téléphone, collecter les 
emails, messages et 
données de localisation. 
Dans un communiqué, 
Whatsapp indique que « 
cette attaque a toutes les 
caractéristiques d’une 
action menée par une 
entreprise privée connue 
pour travailler avec les 
gouvernements afin 
de fournir des logiciels 
espions qui prendraient le 
contrôle des fonctions des 
systèmes d’exploitation 

pour téléphones mobiles 
». L’entreprise NSO Group 
nie toute implication 
dans cette faille que subit 
l’application de messagerie.
Vous avez tout de même 
la possibilité d’éviter 
la faille. Pour ce faire, 

il est recommandé de 
télécharger la dernière 
version de Whatsapp. Cette 
faille de sécurité menace 
la vie privée de 1,5 milliard 
d’utilisateurs de Whatsapp 
dans le monde.

Félix Tagba

Technologie agricole

Le Togolais Sam Kodo fabrique 
un drone agricole
Sam Kodo, jeune inventeur togolais a mis au point un drone agricole. Après l’ordinateur 
solaire, le robot VT-Bot (enseignant virtuel), entre autres, il vient de concevoir un drone 
agricole. 

«Suite à la demande d’un 
ami agriculteur à Lomé, 
j’ai créé ce drone, qui sera 
en mesure d’inspecter 
rapidement les parcelles 
pour une évaluation 
instantanée des 
éventuels dégâts, grâce à 
l’imagerie aérienne et des 
capteurs multispectraux 
permettant de connaitre 
la vitalité des champs 
», écrit l’inventeur sur 
sa page facebook. Avec 
la caméra incorporée, 
il y a cette possibilité 

d’enregistrer plusieurs 
angles pour avoir des 
détails beaucoup plus fine.  
Un appareil pour apporter 
un plus dans le domaine 
agricole au Togo et en 
Afrique où l’introduction 
de la technologie se fait 
au compte-gouttes. Son 
drone, pourra aider les 
agriculteurs à connaitre 
l’état de leurs cultures et 
pouvoir augmenter leur 
rentabilité. L’obtention 
des images de parcelles 
donne une idée claire 

des éventuels problèmes 
pouvant portant un coup à 
la production. Le togolais 
compte poursuivre 
toujours les tests pour 
livrer un appareil à la 
hauteur des attentes. 
L’appareil a pu atteindre 
2500 m d’altitude au 
moment où le temps 
de vol était de 45 min. 
D’autres tests notamment 
ceux relatifs à la vitesse 
que peut supporter l’engin 
sont toujours en cours.

Sam Kodo est un mordu 
de la robotique depuis 
l’âge de 8 ans. Sa startup 
«Infinite Loop» est basée 
à Lomé, la capitale du 
Togo. Il a été du lauréat 
du «Mandela Washington 
Fellowship 2015» et de 
plusieurs autres concours. 
En mars 2018, lors du 
Festival Numérique Futur 
E.S Festival Numérique 
Futur E.S au Maroc, il a 
reçu grâce à son robot VT-
Bot, le prix coup de cœur 
du jury.

Attipoe Edem Kodjo
Source: Tech en Afrique

Accordez plus de priorités aux vidéos. En effet, la 
vidéo génère deux fois plus de commentaires que 
les autres types de contenu. Il est donc recommandé 

de poster des contenus vidéo si on veut accroître son 
engagement. Ce format rencontre plus de succès que 
les autres d’après l’étude. Les vidéos génèrent plus de 
mentions « J’aime » et de commentaires que les images 
ou les carrousels. En ce qui concerne les commentaires, 
les vidéos en génèrent deux fois plus que les autres 
formats. Mais les deux entreprises précisent que les 
vidéos doivent êtres pertinentes.  
Vous êtes de ceux qui multiplient les hashtags sur un 
post Instagram ?  Il faut savoir qu’un post Instagram 
moyen possède 1,01 hashtag. La multiplication des 
hashtags peut ne pas générer de bons résultats. Selon 
le rapport, l’engagement d’un post tend à diminuer 
au fur et à mesure que les hashtags sont nombreux. 
Les deux entreprises recommandent de se limiter au 
maximum à 5 hashtags pertinents. Elles conseillent aux 
entreprises de créer des hashtags de marque. Les 20 
hashtags les plus utilisés sur le réseau social sont dans 
les thématiques liées à la mode, la gastronomie ou l’art 
de vivre. #love, #fashion, #Instagood sont à la tête du 
classement.
Le rapport montre également qu’il est important de 
fidéliser son audience au lieu de vouloir avoir plus 
d’abonnés. 
Il faut également faire plus d’identifications et de 
mentions dans les posts.

Félix T.

Instagram

Comment améliorer 
son engagement ?

Sur le réseau social Instagram plusieurs astuces peuvent 
vous permettre d’améliorer votre engagement. Après avoir 
étudié des millions de posts et comptes pour déterminer 
les tendances et les meilleurs taux d’engagement, les 
plateformes de veille en ligne Mention et Hubspot ont 
trouvé quelques astuces pour améliorer son engagement.

Le drone agricole
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Situation et enjeux du secteur au Togo
Télécommunications et société de l'information 

La journée mondiale des télécommunications célébrée chaque 
17 mai marque la célébration de deux événements importants 
pour l'Union internationale des télécommunications (UIT). De 
la naissance du télégraphe aux communications par satellite 
et à l'Internet, en passant par la radiodiffusion sonore et 
télévisuelle, les travaux de l'UIT ont contribué à tirer parti des 
potentialités scientifiques et technologiques afin que les pays 
puissent répondre à un besoin fondamental de l'homme, celui de 
communiquer à moindre coût. Est-ce le cas du Togo?

Société de l’information, un 
concept dûment célébré

« Les mégadonnées pour un 
méga impact »

« Réduire l'écart en matière 
de normalisation »

La première journée mondiale 
de la société de l'information 
a eu lieu le mercredi 17 mai 

2006. Cette journée est célébrée 
tous les ans à la même date qui a 
été choisie à la suite de l'adoption 
par l'assemblée générale de 
l'Organisation des Nations unies du 
projet de résolution A/RES/60/252 
de l' Union internationale des 
télécommunications lors du 
Sommet mondial sur la société 
de l'information à Tunis en 2005. 
Comme prévu, la deuxième 
journée mondiale de la société 
de l'information a eu lieu le 17 mai 
2007. Cette année, la principale 
préoccupation était de promouvoir 
l'accès et l'utilisation des TIC par 
les jeunes à travers le thème « 
Connecter les jeunes »... En 2008, 
lancement de l'appel pour une 
culture du partage sous le thème 
« Ensemble, échangeons le monde 

». Initiation du débat sociétal : 
« Vers un nouvel écosystème de 
l'économie de la culture ». Prendre 
la mesure de pratiques culturelles 
numériques fondées sur l'échange, 
le partage, l'exploration, le remix 
et la participation du public pour 
débattre d'un écosystème de 
l'économie de la culture. L'accent 
étant mis sur l'intérêt de promouvoir 
une culture du partage, édifiée 
dans le respect des droits choisis 
par les auteurs. Volet universel de 
la fête de l'internet française... En 
2010 Lancement appels aux biens 
communs et aux dons d'œuvres 
par les artistes pour la constitution 
d'un patrimoine universel 
commun... En 2013 - Tous Acteurs, 
le rendez-vous de la société civile, 
en partenariat avec le programme 
Tagore, Neruda, Césaire pour un 
Universel Réconcilié de L'Unesco, 
invite les médias à relayer les 

ferments de conscience, solidarité 
, créativité et les réponses 
apportées par la société civile, 
dans leur diversité culturelle , 
économique, sociale et Invite les 
pouvoirs locaux, à développer des 
médias locaux d’information et 
d’expression, à partager et croiser 
les regards culturels pour favoriser 
un lieu universel de débat. Afin de 
débattre des sujets sociétaux qui 

nous concernent tous ! L’avenir 
de notre planète, La santé, La 
sécurité alimentaire, l’éthique 
des médias, l’enjeu éducatif… En 
2014, Rendez-vous de la société 
civile : sous le thème la société 
de l'information au service du 
Vivant avec le programme Tagore, 
Neruda, Cesaire pour un Universel 
Réconcilié et ViaPlaNetVox.

Célébrée chaque 17 mai depuis 
1969, la Journée mondiale 
des télécommunications 

commémore la création de 
l'Union internationale des 
télécommunications (UIT), le 17 mai 
1865, avec la signature à Paris de la 
première Convention télégraphique 
internationale. La journée mondiale 
des télécommunications et de la 
société de l'information a pour 
but de contribuer à sensibiliser 
l'opinion aux perspectives qu'ouvre 
l'utilisation de l'Internet et des autres 

Technologies de l'information et de 
la communication (TIC) dans les 
domaines économique et social, 
ainsi qu'aux moyens permettant de 
réduire la fracture numérique. Cette 
journée contribue à sensibiliser 
l'opinion aux perspectives qu'ouvre 
l'utilisation de l'internet et des 
technologies de l'information et 
de la communication (TIC) dans les 
domaines économique et social, 
ainsi qu'aux façons de réduire la 
fracture numérique.

La définition de normes est un 
pilier essentiel de la mission 
de l'UIT en tant qu'institution 

spécialisée des Nations unies pour 
les technologies de l'information 
et de la communication (TIC). 
Les normes UIT contribuent à 
accélérer l'utilisation des TIC 
pour atteindre tous les Objectifs 
de développement durable. Le 
thème choisi pour l'édition 2019 
permettra aux Membres de l'UIT 
et aux autres parties prenantes de 
premier plan de se concentrer sur 

les possibilités qui s'offrent à eux 
pour permettre la participation 
des pays en développement aux 
activités de normalisation menées 
par l'UIT; donner aux experts 
locaux les moyens de participer 
aux activités de normalisation 
menées aux niveaux national, 
régional et international; et 
encourager l'application des 
normes internationales dans les 
pays en développement.

Source: UIT

Selon l’UIT, le thème : « Les 
mégadonnées pour un méga 
impact », qui a été retenu 

pour la célébration de la journée 
mondiale des télécommunications 

et de la société de l’information au 
Togo, met l'accent sur le potentiel 
des mégadonnées au service du 
développement. L’objectif est 
d'étudier comment transformer des 
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La LCT félicite l’effort du 
gouvernement et plaide pour 
la réduction des coûts de 
communication au Togo

Cina Lawson

La célébration 2018 au Togo 
de la journée mondiale des 
télécommunications, a été 

l’occasion pour les associations 
des consommateurs de faire des 
propositions au gouvernement 
et aux opérateurs de téléphonie 
mobile pour l’amélioration du 
secteur. Voici les recommandations 
d’Emmanuel Sogadji de la Ligue 
des consommateurs du Togo 
(LCT) à l’occasion de cette journée 
placée sous le thème de, « 
l’Entrepreneuriat dans le secteur 
des TICS au service du progrès 
social ». Selon la LCT, le secteur 
des télécommunications au Togo 
est confronté des problèmes liés 
à la couverture de réseau et les 
nombreuses incohérences dans les 
différents produits proposés par les 
sociétés et à la qualité défectueuse 

des services internet entre autres. 
A l’endroit du gouvernement, elle 
propose: de consolider les acquis 
et d’œuvrer à la portabilité des 
numéros téléphoniques. La LCT 
félicite toutefois le gouvernement 
pour les efforts consentis ces 
derniers temps. Il est demandé 
aux opérateurs de téléphonie 
mobile de réduire les coûts de 
communication, de favoriser 
l’accès aux différents services, 
de sensibiliser les populations 
pour protéger les consommateurs 
des arnaques, et d’éviter les 
promotions nocturnes et les 
changements brusques des offres. 
Emmanuel Sogadji interpelle les 
consommateurs à une utilisation 
responsable des réseaux sociaux.

Réalisé par Attipoe Edem Kodjo

données imparfaites, complexes 
et souvent non structurées en 
informations exploitables au 
service du développement. Les 
mégadonnées, aussi connues sous 
le terme « big data » se définissent 
comme l’ensemble de données 
informatiques générées ainsi que 
l’ensemble des technologies et des 
pratiques ayant pour objectif de 
stocker de très grandes masses 
de données et à les analyser très 
rapidement. L’encadrement et 
l’exploitation des mégadonnées 
est au cœur des préoccupations 
actuelles des différents 
acteurs. En effet, l’important 
volume de données générées 
quotidiennement à l’insu des 
usagers, constitue une véritable 
mine d’or. Pas un jour ne passe, 
sans qu’un scandale numérique en 
lien avec l’espionnage numérique, 
la question de la protection des 
données et le respect de la vie 
privée, n’éclate. Les enjeux de ces 
nouvelles formes de pratiques 
informatiques bousculent 
profondément la manière dont les 
sociétés actuelles interagissent, 
opèrent et font des affaires. 
Ainsi, le Big Data est une nouvelle 
réalité de l’économie numérique 
: c’est le nouveau territoire de 
développement et de création 
de valeur pour les entreprises, 
les administrations, les citoyens, 
les collectivités, etc. Les 
opportunités sont immenses et 
semblent infinies. C’est pourquoi 
il devient nécessairement pour 
les organisations de s’approprier 
la data. L’analyse poussée de 
ces données permet de dégager 
des éléments d’information 
pouvant être utilisés comme outil 
décisionnel au niveau national 
(Togo), régional (Afrique de l’ouest) 
et international afin d’atteindre 
les Objectifs de Développement 
Durable (ODD) tels que fixés par les 
Nations Unies à l'horizon 2030. 

Le Togo en tant que pays membre 

de l’UIT, ne saurait se soustraire 
de cette démarche de l’Union, qu’il 
appui d’ailleurs très fortement. 
C’est pourquoi, le ministère des 
Postes et de l’économie numérique 
œuvre notamment pour le 
rapprochement de l’administration 
et des administrés, en mettant en 
place des solutions TIC au service 
des usagers comme: la mise en 
ligne du site www.service- public.
gouv.tg qui informe les citoyens 
de l’ensemble des démarches 
administratives, le dispositif 
AgriPME qui transforme le mobile 
des agriculteurs vulnérables 
en véritable porte-monnaie 
électronique pour le versement de 
subventions étatiques destinées 
à l’achat d’engrais assurant ainsi 
leur recensement et identification 
pour la mise en place d’un système 
d’identification agricole, le 
dispositif e-village , qui rapproche 
les localités (villages et cantons) 
de l’administration centrale 
pour la diffusion des messages 
d’information et d’alerte, et le 
dispositif “Sofie”, qui consiste en 
la mise en place d’une solution 
basée sur la téléphonie mobile pour 
signaler rapidement les pannes 
sur les ouvrages de forage d’eau, 
suivre et accélérer les réparations 
tout en appréciant l’efficacité des 
intervenants. L’ensemble de ces 
solutions génèrent d’importantes 
quantités de données qui 
peuvent s’avérer très utiles lors 
des prises de décisions sur des 
questions d’orientation et/ou de 
réorientations, des stratégies et 
de politiques de développement 
dans tous les secteurs. En outre, 
le Ministère œuvre également à 
la mise à disposition des données 
publiques également connues sous 
la dénomination « Open data » avec 
la mise en ligne d’un site web www.
data.gouv.tg et s’intéresse tout 
particulièrement à la cartographie 
des données du secteur.

De manière générale est considérée 

comme Open data, une donnée 
qui peut être librement utilisée, 
réutilisée et redistribuée. Il s’agit 
d’une donnée numérique d'origine 
publique ou privée, notamment 
produite par une collectivité, un 
service public ou une entreprise. 
Il est opportun de préciser que les 
données ouvertes ne concernent 
pas les données personnelles, 
c’est-à-dire les données qui ne 
contiennent pas d’information 
sur des individus en particulier. 
L’usage de ces dernières, doit être 
strictement encadré pour protéger 
les individus des différents abus et 
danger résultant du traitement des 
mégadonnées générées. Ainsi, le 

Ministère travaille également sur 
l’élaboration d’un projet de loi sur la 
protection des données à caractère 
personnel. Ainsi, le gouvernement 
Togolais, conscient de l’impact 
des TIC sur le développement, 
s’est engagé dans un processus 
de transformation numérique à 
travers des projets novateurs, qui, 
à terme, permettront d’assurer une 
certaine croissance économique, 
de renforcer le potentiel de son 
capital humain, de contribuer à la 
réduction des inégalités sociales et 
d’offrir un meilleur cadre de vie aux 
populations.

Source: ministère togolais de 
l'Economie numérique
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Légendez et commentez la photo ci-dessus

Les bons plans et  les bonnes adresses

DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES

MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél : 
90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

MUSCULATION ET MASSAGE
Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES 
ANGES»  Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30

BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 
24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

CLINIQUE UNIDIAL spécialisée en Hemodialyse / 
Tokoin habitat
Rue des filaos; Tel 23 36 01 00 / 90 39 45 72

AGENCE DE COMMUNICATION

COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. 
Tél : 90 79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES 
ANGES»; Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana 
BLAKIME) ; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle 
africaine) ; Tél : 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 
91 70 61 86

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99

AG  Partners: Sise à Cassablanca
www.couleurafrique.com 

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation 
d'évènement privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des 
Cocotiers

CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle 
Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE 
(Boulevard du 13 Janvier); Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIR (Juste en face du Super 
Marche Le Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du 
Super Marche RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA 
(Qtier Adidogomé, carrefour des 
Franciscains), Tél: 91 81 25 38

AFT (Africa Fitness Time) Qt: Décon. Tél:  97 99 7919

AFT : Quartier: Décon. Tél:  97 99 7919

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suisse;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Burkina Faso. 
   Tel: 22 26 66 00
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulats

Pharmacies de garde de Lomé
du 13  au 20 / 5 /  2019

Photo  du  jour

JEANNE d’ARC Marox-R-Star       22220801
St ANTOINE  1048, Av.libération   222129 64
OCEANE Rue OCAM          22 22 62 77 
ECLAIR                  Bè Ahligo           22 22 75 11
TULIPE                          Bè  22 21 07 22
ESPERANCE      Nyékonakpoé     22 21 01 28
LIBERATION Av.Libération    22 22 25 25
BON SECOURS    Cassablanca    22 45 76 74
ROBERTSON       Nyékonakpoè    22 22 28 41
N.D. DE LA TRINITE     S. Taco    22 21 27 80 
LE JOURDAIN      Tokoin Wuiti      22 61 56 14
UNIVERS - SANTE     Cité OUA     22 61 81 43 
AEROPORT        Aeroport SITO     22 26 21 22 
LILAS      7, Route de Kégué      22 26 29 59
INTERNATIONALE   Bd du Haho    22268994
RAOUDHA     Hedzranawoe            91 61 33 32
MISERICORDE    BE-KPOTA       23 38 47 62
LE PROGRES Zorro-bar           22 35 86 55 
BETHEL Adidogomé        22 25 23 70
DES ECOLES        Adidogomé       22 51 75 75 
HOSANNA                Sagbado         22 51 50 49
VIGUEUR     AGBALEPEDOGAN    22 51 63 30 
St JOSEPH        BE KLIKAME       22 25 74 65 
LE GALIEN Adidoadin             22 51 71 71
DU POINT E Djidjolé                  22 51 91 71 
MAINA                   Avédji               70 43 65 34
DIEUDONNE LLEO 2000         70 44 84 59 
EL-SHAMMAH Amadahomé      7043 25 85
AGOE-NYIVE          Agoè-Nyivé    22 25 83 38
DIVINA GRACIA   Agoè-Fiovi        93 83 91 00
CHARITE      CEG d’Agoè-Nyivé    22 25 12 60
LA MAIN DE DIEU          AGOE        93 40 21 21
ABRAHAM        Agoè-Logopé       22 50 10 00
AVEPOZO                   Avepozo       22 27 04 86
DE L'EDEN         Route d'Aneho     70 42 13 98
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Lire
« L’enfant noir » de 
Camara Laye. Ed Plon. 
Pp 4

J’étais enfant et je 
jouais près de la case 
de mon père. Quel âge 
avais-je en ce temps-
là ? Je ne me rappelle 
pas exactement. Je 
devais être très jeune 
encore : cinq ans, six 
ans peut-être. Ma mère 
était dans l’atelier, près 
de mon père, et leurs 
voix me parvenaient, 
r a s s u r a n t e s , 
tranquilles, mêlées 
à celles des clients 
de la forge et au 
bruit de l’enclume. 
Brusquement, j’avais 

interrompu de jouer, 
l’attention, toute mon 
attention, captée par 
un serpent qui rampait 
autour de la case, qui 
vraiment paraissait se 
promener autour de 
la case ; et je m’étais 
bientôt approché. 
J’avais ramassé un 
roseau qui traînait 
dans la cour – il en 
traînait toujours, qui se 
détachait de la palissade 
de roseaux tressés qui 
enclôt notre concession 
et, à présent, j’enfonçais 
ce roseau dans la gueule 
de la bête. Le serpent 
ne se dérobait pas : 
il prenait goût au jeu 
; il avalait lentement 
le roseau, il l’avalait 
comme une proie, avec 

la même volupté, me 
semblait-il, les yeux 
brillants de bonheur, 
et sa tête, petit à petit, 
se rapprochait de ma 
main. Il vint un moment 
où le roseau se trouva 
à peu près englouti, et 
où la gueule du serpent 
se trouva terriblement 
proche de mes doigts. 
Je riais, je n’avais pas 
peur du tout, et je crois 
bien que le serpent n’eût 
plus beaucoup tardé à 
m’enfouir ses crochets 
dans les doigts si, à 
l’instant, Damany, l’un 
des apprentis, ne fût 
sorti de l’atelier. 
L’apprenti fit signe à 
mon père, et presque 
aussitôt je me sentis 
soulevé de terre : j’étais 

dans les bras d’un ami 
de mon père ! Autour 
de moi, on menait 
grand bruit ; ma mère 
surtout criait fort et 
elle me donna quelques 
claques. Je me mis à 
pleurer, plus ému par 
le tumulte qui s’était si 
opinément élevé, que 
par les claques que 
j’avais reçues. Un peu 
plus tard, quand je me 
fus un peu calmé et 
qu’autour de moi les cris 
eurent cessé, j’entendis 
ma mère m’avertir 
sévèrement de ne plus 
jamais recommencer un 
tel jeu ; je le lui promis, 
bien que le danger de 
mon jeu ne m’apparût 
pas clairement. Mon 
père avait sa case à 

proximité de l’atelier, 
et souvent je jouais 
là, sous la véranda qui 
l’entourait. C’était la 
case personnelle de 
mon père. Elle était 
faite de briques en terre 
battue et pétrie avec de 
l’eau ; et comme toutes 
nos cases, rondes et 
fièrement coiffées de 
chaume. 
On y pénétrait par une 
porte rectangulaire. 
À l’intérieur, un jour 
avare tombait d’une 
petite fenêtre. À droite, 
il y avait le lit, en terre 
battue comme les 
briques, garni d’une 
simple natte en osier 
tressé et d’un oreiller 
bourré de kapok… »

A l'institut français du Togo
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L’international Algérien Baghdad Bounedjah

Soins de visage

Des recettes de beauté à faire soi-même
Soin du corps destiné à préserver la propreté du visage, 
le soin de visage peut se faire de diverses manières. Ce 
soin s’adresse à la fois aux muqueuses (lèvres), qu’aux 
phanères (cils, sourcil, cheveu). Cela se fait soit  par 
un pain dermatologique, un lait de toilettes en passant 
par du gommage, du maquillage ou encore épilation. 
Néanmoins, il y a des recettes de grand-mère pour des 
soins de beauté à faire soi-même à la maison.

Des lotions nettoyantes 
ou contre la chute des 
cheveux, masque du 

visage, peuvent réalisées 
à la maison à base des 
ingrédients comme du 
vinaigre.

Lotion nettoyante
A l’aide d’une lotion à 
base du vinaigre de cidre, 
on peut nettoyer en 
profondeur le visage. Pour 
réaliser cette lotion, il faut 
mélanger tout simplement  

100 ml de vinaigre de cidre 
dans 200 ml d’eau. Il faut 
ensuite appliquer cette 
lotion tonique chaque 
matin directement sur le 
visage à l’aide d’un coton. 
La préparation doit être 
conservée au réfrigérateur.
Masque du visage

Les vertus de l’argile verte 
sont insondables. En 
combinant du vinaigre de 
cidre avec la substance 
argileuse, il est possible 

 Application d'un masque de visage

Les carottes sont 
remplies de nutriments 
et de vitamines comme 

la vitamine A, K, B6, B1, 
B3, B2, fibres, potassium, 
phosphore, etc., qui sont 
bons pour la santé, la peau 
et les cheveux. Les carottes 
stimulent la croissance 
des cheveux, rendent 
les cheveux brillants et 
leur donnent une texture 
soyeuse. Par ailleurs, elles 
renforcent les cheveux et 
empêchent également la 
rupture de cheveux et la 
chute des cheveux. Les 
carottes ont la qualité de 
protéger les cheveux des 
dommages externes.

Carotte pré-shampoing 
traitement
Ce traitement pré-
shampoing est pour ceux 
qui sont pressés d’huiler 
les cheveux. Pour faire ce 
masque de traitement, 
vous avez besoin d’une 
ou deux carottes (en 
fonction de votre longueur 
de cheveux) coupées en 
petits morceaux. Puis 
mélanger avec l’huile 
d’olive, l’huile de coco, 
l’huile et du miel. Après 
avoir bien mélangé les 
ingrédients, faire chauffer 
le mélange pendant deux 

à trois minutes. Après le 
chauffage, bien mélanger 
en utilisant certains caillés. 
Il faut l’appliquer sur les 
cheveux de la racine à la 
pointe et le garder pendant 
vingt à vingt-cinq minutes. 
Ensuite il faut rincer les 
cheveux avec un bon 
shampoing. Ce traitement 
pré-shampoing va stimuler 
la croissance des cheveux 
et rendra également les 
cheveux lisses en bonne 
santé.

Huile de carotte
Pour faire l’huile de carotte 
à la maison, il faut prendre 
des carottes et les râper. 
Vous gardez les carottes 
râpées dans un verre 
propre et vous ajoutez 
l’huile (vous pouvez utiliser 
l’huile d’olive, l’huile de noix, 
l’huile de noix de coco ou 
de l’huile de ricin). Vous 
gardez ce mélange dans 
une pièce sombre pendant 
environ une semaine. Une 
fois que l’huile devient 
de couleur orange, vous 
pouvez la stocker dans 
un récipient propre et 
composter les carottes. Il 
faut ensuite utiliser cette 
huile chaque semaine 
avant le shampoing et la 
conserver pour une demi-

Les carottes

Un allié pour la croissance des cheveux
Les carottes sont non seulement efficaces pour la santé, 
mais elles sont également un agent pour la croissance des 
cheveux. Les carottes sont donc connues pour ajouter de 
l’épaisseur aux cheveux et faire pousser les cheveux plus 
vite. Il ne suffit pas de manger ou boire les jus de carotte 
mais appliquer des masques de carotte sur les cheveux 
peut donner aussi de bons résultats.

heure. Ce jus de carotte 
rendra vos cheveux forts et 
permettra de renforcer vos 
racines des cheveux. En 
outre, il permet de réduire 
la rupture de cheveux et 
stimuler la croissance des 
cheveux.

Masque carotte cheveux
Prenez une carotte et de 
la banane, pelez-les, et 
coupez-les en de petits 
morceaux. Puis ajoutez de 
l’huile d’olive à ce mélange 

dans un mixeur avec l’aide 
du lait caillé et faire une 
pâte. La pâte ne doit pas 
être aussi épaisse, car il 
sera difficile à enlever. 
Il faut donc appliquer ce 
masque sur les cheveux 
pendant trente minutes, 
puis laver avec un 
shampoing régulier. Les 
carottes dans le masque 
de cheveux vont stimuler 
la croissance de cheveux, 
prévenir la rupture de 
cheveux et accorder une 

bonne santé à vos cheveux. 
Quant aux bananes dans 
le masque, elles rendent 
lisses et soyeux les 
cheveux.
Les bananes possèdent 
également des vertus 
quant à la croissance des 
cheveux, entre autres. 
Dans les parutions à venir, 
nous aborderons les 
qualités des bananes en 
matière de la pousse des 
cheveux.

N.E.

de faire un masque 
désincrustant pour le 
visage qui va éliminer 
toutes les impuretés et 
resserrer les pores. Il 

suffit de mélanger deux 
cuillères à soupe d’argile 
verte avec deux cuillères à 
soupe de vinaigre de cidre 
pour obtenir une belle pâte 

que l’on applique sur le 
visage. Après une dizaine 
de minutes, il faut rincer 
abondamment le visage à 
l’eau tiède.

Lotion contre la chute de 
cheveux
Le romarin est idéal pour 
rétablir les problèmes 
de chute de cheveux. 
Cette lotion a également 
l’avantage d’être naturelle. 
Pour la préparation, il faut 
laisser macérer du romarin 
frais (l’équivalent de 20g) 
dans un litre du vinaigre 
de cidre. Il faut laisser 
reposer pendant deux 
semaines lorsque la lotion 
a correctement macéré, et 
filtré le tout. Avant de faire 
le shampoing, il faut masser 
le cuir chevelu pendant dix 
minutes avec cette  lotion 
antichute.

Nadia Edodji

Des carottes et des bananes
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La délégation 
togolaise prend part 
aux nombreuses 

conférences organisées 
en marge des projections 
pour discuter de l’industrie 
c i n é m a t o g r a p h i q u e , 
notamment les problèmes 
liés au cinéma africain, ainsi 
que sa faible représentation 

lors des grandes rencontres 
internationales comme le 
Festival de  « Cannes » en 
France.
Au programme du pavillon 
Afrique, des panels, des 
colloques sont organisés. Il 
y a également des échanges 
entre des producteurs, 
réalisateurs, scénaristes, 

acheteurs, investisseurs, 
organisateurs de festivals 
venus des pays d'Afrique et 
de la diaspora.
Parmi les pays africains 
présents à cette édition 
2019, le Sénégal se fait 
démarquer par la présence 
de son ministre de la 
Culture, venu spécialement 

pour soutenir la cinéaste 
(Mati Diop), à la tête d'une 
forte délégation d'une 
trentaine de personnes.
Le film « Atlantique » de 
la Franco-sénégalaise 
Mati Diop, a été projeté, le 
16 mai dernier au Festival 
de Cannes. « Atlantique 

» est le seul film d’origine 
africaine parmi les vingt et 
un longs métrages en lice 
pour la « Palme d’or ».
Débuté la 14 mai dernier, 
le festival de « Cannes » 
court jusqu’au 25 mai 2019, 
à Cannes en France.  

 Nadia Edodji

Cinéma / Festival de Cannes

Le cinéma togolais ne rate rien
La 72ème édition du Festival de Cannes s’apparente à un conte de fée. Aucun pays ne 
voudrait se faire conter un tel événement. En effet, pour une première, le prestigieux 
festival international du cinéma « Cannes », a organisé un pavillon Afrique au sein 
duquel des échanges se feront entre producteurs, réalisateurs, scénaristes, acheteurs, 
investisseurs, organisateurs de festivals, venus des pays d'Afrique et de la diaspora (les 
USA notamment). Le Togo est représenté à ce rendez-vous cinématographique par le 
directeur du cinéma, Essohanam Koutom.  

Des automobiles englouties

KOUTOM Essohanam, le directeur du cinéma représente le gouvernement togolais

Inondations en saison pluvieuse

La population, les pieds dans l’eau
Dans beaucoup de localités à Lomé, l’après-pluie est toujours scabreux pour les habitants. 
Depuis hier, une partie de la population d’Agbalépédogan éprouve énormément de difficultés à 
se déplacer. Problème, la pluie intervenue nuitamment la veille n’a pas été sans conséquences. 
Une situation déroutante que riverains et usagers tentent de raconter. 

La très récente pluie n’a 
visiblement pas fait que 
des heureux. La voie 

faite de pavés qui mène à 

la station d’Agbalépédogan 
ainsi que ses alentours sont 
devenus impraticables pour 
les usagers de la route et 

invivables pour les riverains. 
Pour Ibrahim, mécanicien à 
deux roues : « Les caniveaux 
sont pratiquement bouchés. 
L’eau n’arrive pas à être 
évacuée et à chaque fois qu’il 
y a pluie, nous en souffrons 
énormément ». Cependant, 
le constat semble encore 
plus inquiétant quand on 
s’aperçoit que tout juste 
à côté, il y a un bassin de 
rétention d’eau. Interrogé 
sur ce paradoxe, Ibrahim 
ne voit aucune utilité à 
l’existence de ce bassin : « 
Les conduits ne sont pas 
dirigés vers nous. Ce bassin 
ne nous aide pas vraiment 
parce qu’il n’absorbe que les 

« La solidarité nationale se 
portera sur tous les citoyens. 
Elle ira à la rencontre des 
plus fragiles. Elle les prendra 
par la main pour réduire les 
disparités et pour resserrer 
les liens entre les Togolais », 
disait il n’y a pas longtemps le 
président de la République. 
Cette volonté a poussé 
le gouvernement et ses 
partenaires à entreprendre 
plusieurs actions concrètes 
en matière d’inclusion 
sociale.
Le projet opportunités 
d’emplois pour les jeunes 
vulnérables (EJV) fait 
partie de ces nombreuses 
initiatives. Ce projet vise à 
fournir des opportunités de 
génération de revenus aux 

jeunes pauvres et vulnérables 
ciblés au Togo. Au total 14 000 
jeunes (hommes et femmes) 
togolais, âgés de 18 à 35 ans, 
en situation de pauvreté, 
issus de 200 villages des 150 
cantons les plus pauvres 
du Togo, sont ciblés. 194 
villages sont en attente pour 
d’éventuels remplacements 
dans la liste des 200 villages 
d’intervention. Les 14 000 
jeunes sont progressivement 
en train d’être identifiés.
A ce jour, 5040 jeunes sur 
7720 enregistrés dans 72 
villages ont été sélectionnés 
par tirage au sort réalisé 
de façon participative, en 
assemblée villageoise, à 
raison de 70 jeunes par 
village. Les femmes dont 

le nombre s’élève à 2909 
représentent 58% des 5040 
jeunes sélectionnés. Quant 
aux personnes handicapées, 
elles sont au total 43 
sélectionnées à ce jour.
Ces jeunes vont participer à 
des Travaux à haute intensité 
de main-d’œuvre (Thimo) qui 
caractérisent la phase de 
volontariat communautaire 
à laquelle, ils sont appelés, 
dans la mise en œuvre 
du projet d’opportunités 
d’emploi pour les jeunes 
vulnérables. Ils percevront 15 
000 FCFA chacun tous les dix 
jours de travail durant quatre 
mois.
Ils seront aussi formés 
pour identifier des secteurs 
d’activités dans lesquels ils 

pourront entreprendre en 
épargnant durant la période 
de leur volontariat. En la 
matière, la représentante 
résidente de la Banque 
mondiale Hawa Cissé Wague 
affirme : « j’espère que la 
plupart des jeunes participant 
à notre projet achèveront 
avec succès les travaux 
communautaires, fourniront 
un plan d’entreprise dans 
le cadre de la formation et 
épargneront au moins le tiers 
de leurs revenus afin d’être 
éligibles à la prochaine phase 
du projet ».
Le projet FSB/EJV est en 
effet financé par la Banque 
mondiale à hauteur de 
9 milliards de FCFA. Les 
bénéficiaires ont manifesté 

eaux qui coulent de l’autre 
côté et par conséquent des 
autres quartiers ». Et pour 
ce qui est de l’étouffement 
des caniveaux, il fustige les 
comportements inciviques 
des habitants : « Nous avons 
aussi une responsabilité que 
nous n’assumons pas. Si 
les égouts sont corrompus, 
c’est parce que nous y jetons 
des ordures, des objets 
indésirables etc. ». Une 
opportunité pour lui de lancer 
un appel au gouvernement : 
« Nous l’implorons afin qu’il 
jette un regard sur la situation 
qui devient de plus en plus 
récurrente et qui nous prive 
de notre activité journalière, 
de notre pain quotidien ».
Surplace, les techniciens 
de l’Anasap entretiennent 
le bassin, non loin de la 
zone inondée. L’un d’entre 
eux asserte que : « La 
zone est très favorable à 
l’inondation, ce qui rend 

difficile l’évacuation des eaux 
même si, ne le nions pas, les 
caniveaux ne répondent plus 
». Une réalité que confirme, 
avec retenue, Ibrahim : 
« On nous a maintes fois 
avertis que cette parcelle 
de terre ne devrait pas être 
habitée parce qu’elle est 
considérée comme une zone 
naturellement favorable à 
l’inondation ». Aussi, le mal 
n’est pas seulement propre 
à ce quartier ; des localités 
comme Atikoumé, Adjidoadin, 
Bè etc. sont également 
concernées. On s’en convainc 
facilement quand on regarde 
en face les difficultés 
qu’éprouvent spécialement 
ces populations à chaque fois 
qu’il pleut. Mais alors, pour la 
sécurité de ces dernières, 
doit-on exiger d’elles une 
évacuation définitive des 
lieux ? 

       Augustin Akey 
(Stagiaire)

Emplois des jeunes en milieux ruraux

Lancement du projet Thimo à Zafi dans le Yoto
Après le lancement le 6 février 2018 du projet de Filets sociaux et services de base (FSB) et du projet d’opportunités d’emploi pour 
les jeunes vulnérables (EJV) par le chef de l’Etat Faure Gnassingbé à Yaka dans la préfecture de Doufelgou, c’est au tour du canton 
de Zafi dans la préfecture de Yoto d’accueillir une nouvelle composante : les Travaux à haute intensité de main d’œuvre (Thimo).

leur reconnaissance. « 
Merci aux plus hautes 
autorités de notre pays pour 
leur soutien. Nous avions 
en effet l’impression que 
notre pauvreté ne prendrait 
jamais fin. Mais avec l’appui 
de l’Anadeb, nous prenons 
soin de notre localité, nous 
recevons des formations. 
Avec le soutien financier de 
la Banque mondiale, nous 
pourrons nous prendre en 
charge. Nous croyons à un 
meilleur avenir pour le Togo 
», a déclaré l’un d’entre eux.

Les populations du canton 
de Zafi ont tout de même 
adressé quelques doléances 
aux autorités : la construction 
d’un pont sur le fleuve 
Haho qui est dans un état 
désastreux, la construction 
d’un lycée à proximité et 
un centre communautaire 
polyvalent.

Edem Dadzie
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